
 L'ile aux Saulcis (saules) fut achetée par Paul benoit Lafleur en 1875. Il y construisit une maison aménagée en brasserie-restaurant.. 

  Une Société des Bains de Visé fut créée en 1912 pour dresser des cabines pour des "bains de rivière" sur l'île Robinson et après la grande Guerre,  

  Ernest Hoffman exploitera l'ile commercialement y créant bassins de natation et des cabines et  la rotonde appelée le Champignon.  

  Puis il rachète un pavillon de l'expo de 1930 qu'il installe et en fait une centre de dance. 

  Bien avant les grands centres récréatifs, et à une époque où la voiture était inexistante dans beaucoup de ménages, l'Ile Robinson fut dans la 

   région le centre de délassement de toute la population environnante.  

   On y fit bal dans le "champignon" une espèce de salle ronde pendant longtemps. 

   Le grand hall, hérité d'une antique foire, y trônait, une grande bâtisse faite de profilés en fer sur lesquels des planches de bois étaient fixées et constituaient les murs.  

   Le basquet visétois y eut son local pendant longtemps, on y mourait de chaud en été ... et de froid en hiver. Parfois des gouttes d'eau tombées du  toit pas toujours étanche formaient des flaques gelées 

au milieu du terrain.  

Il y avait un petit circuit de canotage en pédalo et les bassins de natation étaient de grandes cuves flottantes avec un fond de bois, parfois troué, et posées sur la Meuse beaucoup moins polluée à l'époque. 

L'île était recouverte de sable fin comme celui de la Mer du Nord. De grands bassins flottants avec un plancher de bois qui laissait entrer l'eau de la Meuse, avec parfois une planche cassée et on passait au travers. 

La profondeur variait de 50 cm à 3 mètres. Parfois ils étaient sortis de l'eau pour être réparés 

Au milieu de la plage artificielle, une pataugeoire où l'eau était beaucoup plus chaude grâce au soleil.  

On accédait à l'île via un bac, puis une passerelle flottante fut construite. C'est aussi à l'Ile Robinson qu'accostaient les bateaux-mouches 

Une terrasse flottante pour prendre un verre en bord de Meuse, et les jeux, carrousels simples, cordes, balançoires, canotage dans les canards ou autour de l'île sur d'étranges vélos flottants et autour de la plage tout un ensemble de 

cabines sur deux niveaux pour se changer. … et même des singes. 

Les gens y venaient en maillot ... ou en costume du dimanche. 

Puis lors du rehaussement du barrage tout disparut et ce devint un espace de verdure où les garçons emmenaient les filles ...ils le font toujours. 
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